Reflets de Septembre

Pierre ANDRE
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Derriére les carreaux de ma chambre,

Je regarde ma vie.

Elle ressemble aux jours de septembre,

Au fond de moi, rien n'a changé.

Un été qui finit.

Douceur et poésie,
Au sang bouillant d'un révolté
Jamais rien n'est fini.

Le soleil est un peu moins chaud,

Mais bien plus agréable.
Alors, murissant les fruits d'or
Aux plaisirs de la table.
Sur la riviére monte la brume
Entre les peupliers,

Bien plus précieux que la fortune,

11 fait bon vivre en paix.

Alors, qu'importe le temps qui passe,
La nature n'a pas changé.
Je contemple et jamais ne me lasse
D'admirer tant de beautés.

Ce tableau des reflets de septembre,
Dans mon ame, pour le graver,
J'ouvre la fenétre de ma chambre:
C'est beau, la fin de 1'été
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